Odonatologica 6 (4): 227-243 


December l, 1977 


ALIMENTATION DE LARVES D'ANAXIMPERATOR LEACH DANS UN 
MILIEU NATUREL (ANISOPTERA: AESHNIDAE) 

A. CLOAREC 

Laboratoire d’Ethologie, Universite de Rennes-Beaulieu, 

E.R.A. no. 489, Mecanismes epigenetiques du Comportement, 

Avenue du General Leclerc, F-35042 Rennes Cedex, France 

Refu le 1 novembre 1976 / Accepte le 6 mai 1977 

THE COMPOSITION OF THE PREY OF LARVAL AN AX IMPERATOR 
LEACH UNDER NATURAL CONDITIONS (ANISOPTERA: AESHNIDAE). 

- The variations in food intake have been studied by monthly analyses of the 
faecal pellets (Sept. 1973 - Sept. 1974). The average number of recognizable 
prey decreases from June through Dec., then increases. Quantitatively, prey 
intake appears density-dependent. In the pond under study (Brittany, France) 
larval Ephemeroptera, Zygoptera ( Coenagrion ), Heteroptera ( Corixidae ) and 
Trichoptera are the relatively more abundant groups, though there are consider¬ 
able fluctuations in this respect. The remains of prey occurring in faecal pellets 
show that Anax larvae attack mostly larval Ephemeroptera, Zygoptera, Tricho¬ 
ptera ( Phryganea ), chironomids, and adult and larval Plea (Heteroptera). These 
groups, as well as larval Libellulidae and Nymphulea (Lepidoptera), seem to be 
positively selected. Molluscs, Hydracarina, Crustacea, some aquatic Heteroptera 
(inch Naucoris and Notonecta), and larval and adult Coleoptera, on the other 
hand, seem to be avoided. Other groups are preyed upon more or less propor¬ 
tionally to their density. Factors affecting food intake (relative abundance, 
size, habits, habitats, stimulative value of potential prey, intra-and interspeci¬ 
fic competition) are discussed. 

INTRODUCTION 

Lors de tests au laboratoire, les larves d’Anax imperator capturent et ingerent 
une grande variety d’especes-proies. Les fluctuations saisonnieres des regimes ali- 
mentaires ont deja ete suivies dans un milieu naturel chez certaines especes 
d’Odonates (ex: Pseudagrion, CHUTTER, 1961; Aeshnidae, PRITCHARD, 
1964; Erythromma et Coenagrion, FISCHER, 1964; Pyrrhosoma, LAWTON, 
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1970; Cordulegaster, CHOVET, 1976). Les larves d’Anisopteres capturent prin- 
cipalement des larves d’Insectes de taille relativement importante: Ephemero- 
pteres, Trichopteres, Dipteres (PRITCHARD, 1964, 1965; STADDON & GRIF¬ 
FITHS, 1967). Chaque analyse correspond a une espece d’Odonate et a un bio¬ 
tope particulier. Aussi nous a-t-il paru interessant d’dtudier les variations saison- 
nieres de l’alimentation naturelle des larves d'A. imperator qui forment notre 
materiel d’dtude au laboratoire. 

MATERIEL ET M6THODES 

Tous les mois, de septembre 1973 a septembre 1974 inclus, au minimum 30 
larves d 'Anax des trois demiers stades larvaires ont dte prelevdes dans une mare 
situee a 25 km au sud-ouest de Rennes. La proportion des differents stades lar¬ 
vaires dans l’dchantillon varie avec les saisons (Fig. 1). Les larves du dernier stade 
etaient tres nombreuses au mois de mai, avant 1’emergence, mais rares aux mois 
d’aout et septembre, apres la p^riode de mue imaginale. 


% 



• DS oADS ♦ APS 

Fig. 1. Repartition par stade des echantillons mensuels d'Anax imperator. ADS: avant der¬ 
nier stade; - APS: antepenultieme stade; - DS: dernier stade; — E: echantillon designe par 
l’initiale du nom du mois correspondent; — SI: septembre 1973, S2: septembre 1974. 


CARACTERISTIQUES DE LA STATION 

Cette station a 6t6 choisie parce qu’elle prdsente une faune riche et variee. 
Elle s’etend sur des schistes rouges du Cambrien, mais la roche n’y effleure pas. 
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Fig. 2. Quelques caracteristiques physiques de la mare au moment de la prise de l’echantil- 
lon. E: echantillon designe par le nom du mois correspondant (v. legende fig. 1); - P: pro- 
fondeur maximum de la mare, en cm; — T: temperature; - TA: temperature de Fair; - TE: 
temperature de l’eau. 


L’eau est relativement transparente sur un fond de vase. La profondeur maxima¬ 
le de la mare varie peu au cours de Fannie, car elle est alimentee a l’ouest par un 
petit ruisseau 4 faible debit (Fig. 2). Un deversoir existe du cote est. 

Les caracteristiques principales de la vegetation, abondante et variee, sont les 
suivantes; le cot 6 nord de la mare, en pente douce est plante de joncs; des saules 
bordent le cote sud-est; et les potamogetones dominent au centre de la mare. Des 
algues vertes se ddveloppent rapidement 4 la fin du printemps. La temperature de 
l’eau et de Fair a ete relevee au moment de chaque pretevement mensuel. 

ECHANTILLONNAGE DE LA FAUNE 

Apres recolte des larves d'Anax, un echantillonnage de la faune est obtenu en 
passant 3 coups de troubleau sur une longueur standard de 2 m dans les endroits 
oil ont ete trouvees les larves d'Anax. 

ANALYSE DES CONTENUS FECAUX 

Au laboratoire les larves sont mises dans des bacs individuels (17,0 x 10,5 x 
5,0 cm) contenant de l’eau du robinet a la temperature de la piece (20°C ± 2°C). 
Les dechets alimentaires sont rejetes, enveloppes de la membrane peritrophique 
composee de plusieurs lames superposees et transparentes formees par deiamina- 
tion continue de toute la surface de l’epitheiium de l’intestin moyen (AUBER- 
TOT, 1932). L’analyse du contenu de ces sacs peritrophiques permet d’en deduire 
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le regime alimentaire. Cette methode a deja ete utilisee. La production de mem¬ 
branes peritrophiques n’est pas arretee mais simplement ralentie lors d’un jeune. 
Ainsi apres 4 ou 5 jours au laboratoire les sacs emis sont completement vides, le 
tube digestif aussi. Les larves sont remises vivantes dans la mare. 

Le contenu des sacs peritrophiques est souvent stratifie: a l’extremite poste- 
rieure se trouvent des particules fines non identifiables, mais a l’extremite 
anterieure se situent des pieces scterifiees non digerees des proies. 

Les contenus fecaux sont dtaies sur lame et examines a la loupe binoculaire. 
La comparaison des restes scarifies avec des montages de specimens de chaque 
espece-proie potentielle de la mare et avec des contenus peritrophiques de larves 
nourries uniquement avec une espece-proie donnee, permet leur identification et 
leur denombrement. 


MACROFAUNE DE LA MARE 

Le Tableau I presente la liste de la macrofaune de la mare recensee au cours 
de Fannie d’etude. Certains individus recueillis en faible quantite n’ont pas pu 
etre identifies au niveau de l’espece. 

La population de cette mare est composde essentiellement d’Insectes dont 
une grande majority sont a l’etat larvaire. Quantitativement dominent les larves 
d’Ephemeropteres, les larves de Zygopteres ( Coenagrion ), certains Heteropteres 
(les Corixidae sont plus nombreux que Pled), les larves de Trichopteres. Aucune 
espece ne presente un niveau de population quasi constant toute l’annee, cer- 
taines sont rares ou absentes a certaines saisons (Fig. 7). 

La density de la faune est minimale au mois de novembre, mais augmente a 
partir de janvier, atteignant un maximum en mars-avril, puis diminue a partir du 
mois de mai. Ces variations sont liees en outre aux fluctuations saisonnieres des 
differentes populations et a leurs cycles biologiques. 

RESULTATS 

VARIATIONS DU NIVEAU DE CONSOMMATION DES LARVES D'ANAX 

La proportion de sacs pe'ritrophiques rejetes contenant des dechets permet 
d’apprecier indirectement un taux d’alimentation des larves dans la nature. L’ex- 
pulsion d’un sac vide laisse supposer que le tube digestif de la larve est vide et 
done que celle-ci n’a pas mange depuis plusieurs jours. 

Le pourcentage des larves ayant expulse des dechets alimentaires par rapport 
au nombre total de larves en observation varie au cours des saisons (Tab. II, Fig. 
3). 

Les donnees concernant le taux d’alimentation des larves du dernier stade ne 
different pas de celles obtenues pour l’ensemble de l’echantillon. Les analyses 
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Tableau I 

Recensement de la faune de la mare 


Annelides 


Mollusques 

Arachnides 

Crustaces 


Insectes 


Amphibiens 
(tetards et adultes) 

Poissons (alevins) 


Oligochetes 
Hirudines- Herpobdellide 
Nephelis octoculata 
Gas teropodes 
Hydracariens 
Copepodes 
Cladoceres 
Daphnies 
I s o p o d e s 

Asellus aquaticus 
Ephemeropteres (larves) 
en majorite: Cloeort simile 
Odonates (larves) 

Aeshna cyanea, Anax imperator, Coenagrion scitulum, Libellula 
depressa 

Hemipteres (adultes et larves) 

Corixa (Cymatia) coleoptrata, C. geoffroyi, C. moesta, Gerris 
lacustris, Microvelia pygmaea, Naucoris cimicoides, N. maculata, 
Nepa cinerea, Notonecta glauca, Plea minutissima, Ranatra 
linearis, Sigara ip. dont S. meridionalis 
Trichopteres (larves) 

Limnephilus rhombicus, Phryganea varia 
Lepidopteres (larves) 

Nymphulea nympheata 
Coleopteres (adultes et larves) 

Berosus signaticollis, Colymbetes fuscus, Haliplus fulvus, Hydro- 
bius fuscipes, H. oblongus, Hydroporus ferrugineus, H. inaequalis 
Hydrous carabidoides, Hygrobia tarda, Ilybius fuliginosus, Note- 
nus clavicomis, N. laevis, Philhydrus bicolor, P. griseus 
D i p t e r e s (larves) 

Ceratopogonidae; Chaoborinae; Chironomidae; Culicidae 
(Culicinae dont Ochlerotatus sp.) 

Grenouilles 

Tritons dont Triturus cristatus, T. marmoratus, T. vulgaris 


des contenus fdcaux des larves du dernier stade ne seront pas considerees separd- 
ment. 

On observe un minimum de larves expulsant des dechets alimentaires au mois 
de fevrier, apr6s le moment oil la population globale de la mare est la plus faible. 
Peut-etre est-ce li6 a la temperature car c’est la periode oil il fait le plus froid; 
FISCHER (1964) et LAWTON (1971) ont montrd que la temperature, parmi 
d’autres facteurs, influenjait le taux d’alimentation de certaines especes de larves 
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Tableau II 


Variations saisonnieres du taux d’alimentation de larves d’Anax imperator 


Mois 

T 

% DS 

d 

% d 

% d DS 

DC 1973 

69 

13,4 

60 

86,9 

55,5 

X 

42 

59,5 

37 

87,8 

100 

XI 

36 

47,2 

34 

94,4 

100 

XII 

34 

44,1 

31 

91,2 

86,6 

I 1974 

38 

44,7 

29 

76,3 

82,3 

II 

25 

64,0 

17 

68,0 

62,5 

III 

38 

44,7 

29 

76,3 

82,3 

IV 

39 

71,8 

35 

89,7 

92,8 

V 

53 

88,7 

29 

54,7 

51,0 

VI 

43 

83,7 

40 

93,0 

91,6 

VII 

30 

40,0 

24 

80,0 

50,0 

VIII 

50 

14,0 

46 

92,0 

85,7 

IX 

38 

7,9 

32 

84,2 

100 


T: nombre de larves de l’echantillon; - % DS: pourcentage de larves du dernier stade de 
l’echantillon; — d: nombre de larves ayant expulse des sacs peritrophiques contenant des 
dechets alimentaires; - % d: pourcentage de d; - % d DS: pourcentage de d pour les larves 
du dernier stade. 
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Fig. 3. Proportion des larves des echantillons men- 
suels d'Anax imperator ayant emis des sacs peritrophi¬ 
ques contenant des dechets alimentaires. DS: pourcen¬ 
tage des larves du dernier stade ayant rejete des de¬ 
chets alimentaires; - E: echantillon designe par le nom 
du mois correspondant (v. legende fig. 1); - T: pour¬ 
centage calcule pour l’ensemble de l’echantillon. 


d’Odonates. Un deuxieme 
minimum au mois de mai 
correspond au moment ou 
se metamorphosent les lar¬ 
ves du dernier stade. Celles- 
ci, composant une part im¬ 
port ante de l’echantillon- 
nage du mois (88,7%) ces- 
sent completement de s’ali- 
menter une dizaine de 
jours avant la mue imagi- 
nale; les Emergences com- 
menfent au mois de mai. 

Le nombre moyen de 
proies ingerees reconnais- 
sables et dEnombrables, 
par larve, diminue progres- 
sivement de juin a decem- 
bre, puis augmente et at- 
teint un maximum au 
mois d’avril (Fig. 4). Ces 
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Fig. 4. Nombre moyen de proies recensees 
par larve d'Anax imperator ayant expulse 
des dechets alimentaires. E: echantillon de- 
signe par le nom du mois correspondent; - 
M: moyenne du nombre de proies; — SI: 
septembre 1973, premiere analyse; - S2: 
septembre 1974, demiere analyse. 


N 



fluctuations saisonnieres suivent les 
variations de la biomasse de la mare 
liee aux cycles de developpement des 
principales especes qui la composent. 
Ainsi, quantitativement, la consom- 
mation de proies dependrait de leur 
densite et de l’dtat physiologique des 
predateurs. HOLLING (1961, 1968) 
a deja mis en evidence une relation 
entre l’intensite de la predation et la 
densite des proies. 

VARIATIONS QUALITATIVES 
DE L’ALIMENTATION DES 
LARVES WAN AX 

La methode d’analyse des conte- 
nus fecaux basee sur l’identification 
des restes non digeres ne permet pas 
de recenser des proies sans pieces 
dures et indigestes (Nemertiens, Tur- 
bellaries, Achates). Seulement cer- 
taines soies (FOligochetes transitent; 
leur identification n’a pas ete entre- 
prise. Pourtant KASIMOV (1956) 
note que les larves d'A. imperator 
mangent entre autres, des Oligoche- 
tes. 


SI S 2 

Fig. 5. Variation du nombre d’especes- 
proies recensees en fohction de la saison. N: 
nombre d’especes differentes recensees dans 
les dechets alimentaires; - E, SI, S2: meme 
legende que fig. 4. 

unites ont ete utilises regroupant la p 


Compte tenu des resultats quan- 
titatives des analyses des contenus 
fecaux et des possibility d’identifi- 
cation (d’apres les pieces buccales, 
griffes, crochets, pygopodes, valves, 
61ytres etc.) les proies ont ete regrou- 
pees dans les categories suivantes; 23 
art des 48 unites systematiques recen- 


sees dans la mare. Pour certaines analyses ces 23 unites ont ete classees en 11 


groupes. 

La predation des larves d'Anax s’exerce qualitativement sur un grand nombre 
d’especes-proies potentielles presentes dans la station. Le nombre d’especes- 
proies reconnaissables differentes varie progressivement de 10 au mois de fevrier 
a 22 au mois de juin (Fig. 5). 
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Les donn^es correspondantes au mois de septembre 1974 ne sont pas iden- 
tiques a celle obtenues au mois de septembre 1973. 

VARIATIONS SAISONNIERES DE LA CONSOMMATION 

II semble que quantitativement les especes bien reprdsentdes dans la mare 
sont aussi celles qui sont capturees le plus souvent. La predation s’exerce-t-elle 
d’une manure strictement proportionelle a la density des differentes populations 
d’esp^ces-proie. 

Une 6chelle de 0 a 5 a dtd adoptee en fonction de l’abondance relative de 
l’espece consider^ dans la mare: 0: absence, 5: maximum d’abondance. 

Nous discuterons ici par groupe de proies recensees, les principales donnees 
r^sumdes dans les Figures 6 et 7. 

Les Mollusques (Fig. 7, a), Hydracariens (Fig. 7, b) et petits Crustacds (Fig. 7, 
c) de la station comprennent de nombreuses especes relativement abondantes 
dans la mare, mais du fait qu’ils sont relativement rares et peu reconnaissables 
dans les contenus fecaux, ne represented qu’une faible proportion (peut-etre 
sousestim^e) des proies capturees. Les larves d’Anax ne les capturent pas souvent, 
peut-etre a cause de leur petite taille (Hydracariens, Crustac^s) ou de leur man¬ 
que de mobility (Mollusques). II est possible que des fragments de Cladoceres par 
exemple viennent de tubes digestifs de proies-prddateurs plus petits. 

Les larves d’Eph^meropteres (Fig. 7,d) tres abondantes au printemps surtout 
constituent une nourriture de choix pour les larves d Anax: elles representent 
30% du nombre total de proies recensees au mois de mai. Par leur taille, mode de 
deplacement et niche occupee dans la mare, elles forment des proies optimales 
pour les larves dAnax. N^anmoins la consommation de larves d’Eph^meroptdres 
suit quantitativement le developpement de cette population avec plus d’un mois 
de retard. Au mois de mai pr£s de 75% des larves dAnax Studies ont ingere au 
moins une larve d’Ephemdroptere. 

Les larves de Zygopteres (Fig. 7, e) representent aussi une proie frdquemment 
capturee, surtout aux mois d’avril et mai, a un moment oil la population de 
larves des demiers stades de Zygopteres est importante. Celles-ci sont encore 
aussi abondantes au mois de juin, mais la consommation de cette proie a dimi- 
nud de moitie sans raison apparente. 

Les larves de Libellulidds (Fig. 7, f) sont captures plus rarement sauf aux 
mois de juin et juillet ou leur nombre elevg dans les restes alimentaires semble 
indiquer un choix de la part des larves d Anax. Les larves d’Aeshnidae (Anax et 
Aeshna) (Fig. 7, g) sont mangles r6guli£rement toute l’annee, mais plus en 
automne quand les jeunes larves sont plus nombreuses: le cannibalisme semble 
assez frequent. 

La faune de cette mare est riche en Het6ropt£res aquatiques (Fig. 7, k), cer- 
taines especes comme Naucoris et Notonecta sont rarement capturees, meme 
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au laboratoire. Des restes de Corixa coleoptrata (Fig. 7, h), de C. moesta (Fig. 
7, i) plus grande et de Plea (Fig. 7, j) par contre sont trouves assez souvent dans 
les contenus fecaux. La consommation de C. copeoptrata semble proportionelle 
aux fluctuations de la population de cette espece, mais celle de Plea parait lide 
a d’autres facteurs: la population a augmente de maniere importante aux mois de 
mars et avril, mais la consommation suit cette variation avec plus d’un mois de 
retard: au mois de mai 33% des larves d’Anax etudides avaient capturds un Plea 
au moins. Par ailleurs Plea represente curieusement une part importante de 
l’alimentation au mois de ddcembre (plus de 15% du total des proies denom- 
brees). 

Les larves de Trichopteres ( Phryganea (Fig. 7,1) et Limnephilus (Fig. 7, m)) 
sont capturees souvent en hiver; les premidres reprdsentent 33% du nombre total 
de proies ingerees en fevrier, bien qu’elles peuvent paraitre une proie peu stimu- 
lante, protegees par leurs fourreaux et leurs ddplacements lents essentiellement 
sur le fond. 

Aux mois d’avril a juin les larves de Nymphulea (Fig. 7, n) relativement peu 
nombreuses dans la mare paraissent etre selectionnees positivement. Par contre 
les adultes et larves de Coldopteres aquatiques (Fig. 7, o et p) representes par 
plusieurs especes et relativement abondants dans cette station semblent etre 
selectionnds negativement: les restes de Coldoptdres sont rares dans les dechets 
alimentaires. 

Les larves de Dipteres (Fig. 7, r, s, t) relativement petites possedent peu de 
parties sclerifiees indigestes. Peu de leurs restes ont ete identifies et recenses; leur 
consommation parait suivre les fluctuations des populations. 

Les larves de Chironomides (Fig. 7, q) forment une exception: elles sont plus 
nombreuses et sujettes a une predation importante notamment aux mois d’avril 
puis de juillet et aout, juste avant et juste apres les emergences printanidres (res- 
pectivement 32%, 42% et 41% du nombre total de proies ingerdes recensees). Par 
contre en hiver leur population augmente bien avant qu’augmente leur consom¬ 
mation par les larves d’Anax: celles-ci mangent peut-etre de preference des larves 
plus agees, plus grandes qui sont plus nombreuses au printemps. 

De petits Arthropodes terrestres (Fig. 7, u) tombent souvent sur la surface 
de l’eau. Leurs restes ne sont qu’exceptionellement retrouves dans les sacs peri- 
trophiques. Les larves d’Anax ne viennent sans doute pas souvent a la surface de 
l’eau bien qu’au laboratoire un leurre presente a la surface de l’eau est tres sti¬ 
mulant. ST ADDON & GRIFFITHS (1967) ont signale la capture freqqente 
d’lnsectes terrestres par des larves d'Aeshna juncea. 

De nombreux Amphibiens se reproduisent dans cette mare, mais leurs tetards 
sont rarement la proie de larves d’Anax (Fig. 7, v). Des alevins (Fig. 7, w) dont la 
taille (1,5 a 2,0 cm) est voisine de celle d’une proie optimale pour les larves 
d’Anax, peuplent abondamment la mare a partir du mois d’avril mais ils ne 
semblent faire partie du regime alimentaire des larves d’Anax que de juillet a 



Fig. 6. Variations qualitatives et quantitatives du regime alimentaire des larves d'Anax im- 
perator en fonction des saisons. Echantillon designe par le nom du mois correspondant (voir 
legende Fig. 1). A: Aeshnidae; - Ch: Chironomidae; - Cl: Coleoptera; - CO: Corixidae; - 
D: Diptera; - E: Ephemeroptera; - H: Heteroptera autres que Corixidae; - R: autres 
proies; - T: Trichoptera; - V: Vertebres; - Z: Zygoptera. 
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Fig. 6. (suit e): Le rayon de l’arc de cercle correspondant a chaque categorie de proies 
est proportionnel au nombre total d’individus recenses pour cette categorie (v. 10). L’angle 
d'ouverture est proportionnel au pourcentage de la categorie de proies par rapport au 
nombre total de proies recensees (4 gr = 1%) 
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Fig. 7. (suit e): Variations du regime alimentarire en fonction des saisons. - %: (a gauche 
de chaque graphique) pourcentage du nombre de larves ay ant mange une espece-proie don- 
nee. — a: Mollusques; — b: Hydrachnidae; — c: Crustaces; — d: Ephemeroptera; — e: Zygo- 
ptera; - f: Libellulidae; - g: Aeshnidae; - h: Corixa coleoptrata; - i: Corixa moesta ; - j: 
Plea; - k: autres Heteroptera; - 1: Phrygenea\ - m: Limnephilus\ - n: Nymphulea ; - o: 
Coleoptera adultes; - p: larves de Coleopteres; - q: Chironomidae; - r: Culicidae; - s: 
Chaoborinae; - t; Ceratogonidae; - u: Insectes autres que Insectes aquatiques; - v: Amphi- 
biens; — w: alevins. — Po: (a droite de chaque graphique) evaluation du niveau de la popu¬ 
lation de l’espece-proie dans la mare (tirets), unites arbitrages: 0: absence de representants 
de l’espece; - 1: quelques rares individus; - 2: plusieurs individus; - 3: individus moyenne- 
ment abondants; - 4: espece bien representee; - S: individus tres nombreux. 


novembre. 

Pour resumer, les restes les plus souvent trouves dans les dechets alimentaires 
des larves A'Anax sont ceux de larves d’Eph^meres, de Zygopteres, de Phryganea, 
de Chironomidae et dans une moindre proportion, de Plea. II semble que les 
larves A'Anax, au moins a certaines p£nodes de l’annee selectionnent positive- 
ment comme proie les larves d’Ephdmeropt^res, de Zygopteres, de Libellulides 
de Plea, de Trichopteres, de Nymphulea, de Chironomides; et selectionnent nega- 
tivement les Mollusques, Hydracariens, Crustaces, certains Heteropteres aqua- 







240 


A. Cloarec 


tiques dont Naucoris et Notonecta et les adultes et larves de Coldopt^res aqua- 
tiques. D’autres especes subissent une predation sensiblement proportionelle a 
la density de leurs populations (ex: Corixa coleoptera, larves de Culicides). 

DISCUSSION 

La frequence de capture d’une esp^ce-proie par les larves d'Anax depend, 
entre autre, de la probability de rencontre predateur-proie. Dans cette mare 
toutes les especes-proies potentielles ne frequentent yvidemment pas les memes 
biotopes: les populations des differentes especes-proies se repartissent differem- 
ment selon la nature de la vegetation, du substrat, de la profondeur de l’eau, de 
leur rythme d’activite etc.; elles y sont diversement accessibles pour les larves 
d'Anax. La predation exercee sur des especes-proies depend aussi de la proba¬ 
bility de declenchement et de reussite de la capture, done du comportement des 
proies (leur mobility, mode de vie, morphologie). 

Une comparaison plus poussee entre la biomasse d’une espece-proie et Ie taux 
d’ingestion de cette espece devrait tenir compte des variations de taille des 
individus en plus des fluctuations liees au cycle biologique. Pour conclure a 
une selection effective d’espyces-proies par les larves d'Anax une ytude devra 
etre entreprise au laboratoire oil certains pararndtres pourront etre mieux con¬ 
trols (importance relative des differentes classes d’ages d’une espece-proie, 
abondance relative, accessibility). 

Aux cycles saisonniers de developpement peuvent s’ajouter les cycles nycthe- 
myraux d’activite des especes proies et des predateurs. PRITCHARD (1964) n’a 
cependant pas pu determiner clairement un rythme alimentaire nycthemeral 
chez plusieurs especes de larves d’Anisoptyres dans la nature. Par contre j’ai pu 
mettre en evidence (CLOAREC, 1975) un rythme circadien de la prise alimentai¬ 
re chez les larves d'Anax placees en milieu alimentaire riche au laboratoire. Le 
maximum du nombre de proies capturees par larve et le maximum du nombre 
des larves qui mangent, apparaissent a l’aube et au crepuscule. 

Un facteur important influemjant la frequence d’ingestion d’une espece-proie 
est sans doute la compytition interspecifique. Dans cette mare se trouvent plu¬ 
sieurs autres especes predateurs (autres Odonates, Heteropteres aquatiques, 
Coleopteres, Poissons; v. Tab. I). Les predateurs plus petits que les larves d’Anax 
peuvent leur reduire l’accessibility aux especes-proies potentielles de faible taille 
(petits Crustaces). Des comparaisons avec des analyses semblables seraient ne- 
cessaires pour mettre en dvidence le role de competition interspecifique dans 
une specialisation alimentaire. 

D’autre part, la competition d’autres predateurs opportunistes ou supposes 
tels, plus grands (Dytiques, Poissons) peut rdduire quantitativement et qualitati- 
vement les proies potentielles. WRIGHT (1946) avait deja souligny les degats 
que peut faire la predation par les larves d’Aeshnidae sur les yievages de poissons 
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tant par leur action directe sur les alevins que par leur action indirecte, sur la 
nourriture disponible. 

CHOVET (1976) etudie la competition interspecifique entre des larves de 
Cordulegaster, de Sialis, de Calopteryx, de Trichopteres et des Poissons dans un 
meme biotope. Celle-ci s’exerce surtout sur les larves de Baetidae et de Chirono- 
midae mais truites et Cordulegaster n’exploitent pas de la meme ntaniere la po¬ 
pulation d’Ephemeropteres: les poissons consomment surtout des individus en 
cours de metamorphose. II deduit que le comportement, le mode de chasse, les 
aptitudes sensorielles et la microdistribution de ces differents predateurs jouent 
probablement un role important dans la diversification des regimes alimentaires 
et pour diminuer la competition interspecifique. La competition intraspecifique, 
notamment entre larves agees et jeunes larves pourrait influencer la frequence 
d’ingestion d’une espece proie de la meme maniere que la competition inter¬ 
specifique avec des predateurs plus petits. Dans le cas precis etudie ici, cette 
competition est reduite par leur choix de niche ecologique. Les larves agees se 
situent generalement dans la vegetation au centre de la mare, tandis que les 
jeunes larves se trouvent plus souvent pres des bords; elles migrent au cours du 
developpement larvaire. Cependant cette competition n’a pas ete analysee en 
detail ici car seuls les contenus fecaux des larves agees ont ete examines par 
souci d’avoir des echantillons plus homogenes. AGUESSE & TESTARD (1968) 
mettent en evidence le choix d’une nourriture plus riche en lipides et en protides 
par les larves du dernier stade et pensent que ces preferences qualitatives pour- 
raient etre reliees a des besoins metaboliques en liaison avec la metamorphose. 

Cette etude n’a pas separe les donnees propres aux larves du dernier stade 
des deux autres stades car sauf peut-etre au mois de mai leur presence ne modifie 
pas les resultats concemant le regime alimentaire. Au contraire l’alimentation des 
larves de Cordulegaster subit au dernier stade des fluctuations quantitatives et 
qualitatives qu’on ne retrouve pas chez les larves des autres stades etudes (CHO¬ 
VET, 1976). 

La comparaison qualitative du regime alimentaire dans la nature des larves 
d'Anax de la region rennaise avec ceux d’autres especes d’Odonates d’autres 
biotopes, met en evidence des similitudes autant que des divergences. 

BEREZINA (1973) montre que bien que les larves d’Odonate ont toutes un 
regime alimentaire varie comprenant de nombreuses especes-proies, elles mont- 
rent certaines preferences alimentaires: ainsi Enallagma cyathigerum prefere des 
Daphnies et Anax imperator, des alevins de carpe, dans le biotope etudie. Les 
larves d'Anax pouvaient ingerer jusqu’a 30 ou 50 alevins de carpe par jour, 
quantite que les larves d’Anax de la region rennaise sont loin d’atteindre. 

Au Michigan des larves d’Aeshna umbrosa devant un choix de 4 especes-proies 
potentielles capturent, au laboratoire, plus de jeunes Ecrevisses ( Orconectes 
virilis) proportionellement a leur densite, que d’autres especes (DYE, 1974). Les 
larves de Coenagrion hastulatum ont une tendance a choisir des formes plancto- 
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niques, mais comme pour Erythromma najas, FISCHER (1964) n’a pas pu met- 
tre en evidence d’autres criteres de selection que ia mobility de la proie poten- 
tielle. 

Le regime alimentaire des larves de Pyrrhosoma a ete suivi par LAWTON 
(1970) tout au long du ddveloppement larvaire grace a des prelevements mensuels 
sur plus d’un an. Plusieurs especes-proies potentielles apparemment communes 
dans la mare dtudi^e, etaient rarement ou jamais retrouvees dans les contenus 
fecaux. Les larves de Cloeon et de Zygopteres sont rarement capturees par ce 
predateur. Ce resultat contraste avec les notres chez les larves d'Anax. CHUTTER 
(1961) et PRITCHARD (1964) confirment le fait qu’un certain nombre d’es- 
peces-proies potentielles apparemment adequates ne sont jamais ou rarement, 
captures par des larves d’Odonates: ils citent principalement des Coleopteres 
adultes, des Corixidae, Notonecta et des Ephemeropteres. Or si nos larves d ’A. 
imperator ne mangent que rarement des Coleopteres adultes et des Notonecta, 
ellescapturent des Corixidae et encore plus souvent des larves d’Ephemeropteres. 
Malgre la possibility d’emission de secretions par les Corixidae, ceux-ci forment 
une partie importante de Talimentation des larves d’Anax pres de Rennes, com¬ 
me d’ailleurs des larves d’Aeshna juncea en Grande Bretagne (STADDON & 
GRIFFITHS, 1967). 

Les larves de Trichopteres sont mentionnees comme etant, avec les larves de 
Chironomidae, les proies les plus frequentes des larves d’Aeshna caerulea et sur- 
tout d’A. juncea en Norvege en ete (GRIFFITHS, 1970). De meme, lesgrandes 
larves d’A. interrupta lineata observees par PRITCHARD (1964) et les larves de 
Cordulegaster boltoni etudtees par CHOVET (1976) capturent souvent des larves 
de Trichopteres, tout comme les larves d’A. imperator en Bretagne. 

Bien que CHOVET (1976) pense que les variations saisonnieres de l’alimenta- 
tion des larves de Cordulegaster paraissent essentiellement gouvernees par ceux de 
Tenvironnement trophique, les larves d’Ephemerella ont ete abondamment con- 
sommees aux depens d’autres groupes faunistiques aux mois de juin-juillet 1975. 

Ce survol rapide de quelques resultats concemant le regime alimentaire de 
quelques larves d’Odonates montre, entre autres, que la frequence d’ingestion de 
differentes especes-proies ddpend de nombreux facteurs d’importance relative 
variable sans qu’on puisse conclure a des caracteristiques specifiques concemant 
le regime alimentaire. Soulignons avec LAWTON, BEDDINGTON & BONSER 
(1974) que la possibility de changer d’espece-proie pour un predateur polyphage 
est un mecanisme stabilisant potentiellement important. 
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